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Jusqu'où cette guerre mènera-t-elle ce Rwanda ?

J'ai  réfléchi,  me suis posé plein de questions nuit  et  jour,  et  pour finir  je me suis
retrouvé comme en face d’une énigme. J'ai constaté que la guerre que nous vivons fait que
certains réagissent de façon légère alors que d'autres sombrent dans le chagrin. Je n’ai rien
contre les Tutsi. Quant aux Hutu, je les supplie de faire preuve de discernement. Je ne suis pas
très âgé mais je sais me montrer perspicace et réfléchi.

J’ai vu beaucoup de bonnes choses dans ce Rwanda, et les mauvaises je suis en train
de les contempler. Cet article est destiné aux HUTU et aux TUTSI. Aux BATWA eux, échoit
la charge de juger. Qu’il rentre bien dans le cerveau de chacun, et que chacun réfléchisse et
me réponde plus tard, sans hypocrisie, bien que, parait-il, celle-ci soit de mode aujourd’hui. 

Qu’il  parvienne  à  RWABUKWISI,  KAMEYA  ainsi  qu’à  NDASINGWA   alias
LANDO, ce grand privilégié à qui nous apportons une abondante clientèle, pour qui nous
dansons en regardant chez lui les matches du MUNDIAL tout en ingurgitant ses boissons
jusqu’au lever du jour. Si nous avions su que cet argent que nous dépensons chez lui  est
destiné à nous exterminer en finançant l’achat de katiouchas, nous serions allés le dépenser
ailleurs où il aurait été plus utile pour le pays au lieu de contribuer à sa destruction. Que
LANDO me réponde s’il  croit  qu’il  existe  royauté plus importante  que celle dont il  était
investi. Ce qui est désolant, c’est que, même à ce jour, il est prétendu innocent et continue à
être égayé par nos danses. 
Oh quelle naïveté !

Qu’il  parvienne  à  TWAGIRAMUNGU,  celui-là  surnommé  RUKOKOMA ;  qu’il
parvienne à GATABAZI, chez qui je reconnais des compétences et qui nous l’a d’ailleurs
prouvé. Et aux colonels BENDA et BANGAMWABO dont je sais bien qu’ils ont combattu les
inyenzi1 de l’ancien temps. 
 

J’ai dit plus haut que certains se vautrent dans la pleine liberté, le bonheur, la légèreté,
se comportent avec beaucoup d’arrogance en roulant dans des BENZ fruit de pillage et ils
s’imaginent que le petit peuple est aveugle ! Si c’était ce dernier qui allait bénéficier d’un visa
pour la Conférence nationale souveraine2, il changerait énormément de choses. Certains, bien
sûr, vivent dans la félicité, tandis que pour les autres, le deuil et l’affliction sont tels qu’ils se
retrouvent au bord de l’abîme suite aux ravages de cette guerre que nous vivons. Le sang
continue de couler et ceux qui sont favorisés à outrance s’en réjouissent. Que le RWANDA
lance vite sa télévision, au besoin qu’il la démarre pour commencer par ici à Kigali où je
remarque beaucoup de gens comblés qui se délectent à contempler les atrocités que subissent
nos frères vivant à la frontière.

Je commencerai par vous KAMEYA et RWABUKWISI, pour vous poser la question
suivante : S’il est manifeste que vous êtes les porte-parole de l’ennemi du peuple hutu, alors
qu’est-ce qui nous manque à nous pour que nous nous défendions ? Ne vous prétendez plus
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des BANYENDUGA3 dans le but d’embrouiller les gens, nous savons très bien que vous
n’avez pas de région. Vous êtes devenus des Ougandais et des Burundais, cela nous le voyons.
La  preuve  de  ceci  est  que  vos  gazettes  vantent  les  exploits  des  INKOTANYI4,  des
INTWARAMIHETO5 et de la NRA6. Votre soutien à nos soldats, ce sont ces pierres que vous
leur avez balancées ? Ces crevaisons de pneus des bus ? Vous vous moquez du malheureux
sort de Rwendeye7 et compagnie en prétendant qu’ils sont allés perpétrer un coup d’état… Un
Rwandais a dit : « Nous vivons ensemble mais je n’ignore rien de votre fourberie ».

Observez les pays habités par vos congénères, voyez le chaos que vous y avez semé. Nous
savons que de tout temps vous cherchez à verser le sang de ceux qui ne sont pas de votre
ethnie.  J’ai  dit  que  vous  n’avez  pas  de  région,  depuis  la  nuit  des  temps  vous  êtes  des
‘’nomades8’’.  Nous  savons  de  quelle  horrible  mort  vous  avez  fait  périr  MASHIRA et  sa
femme BWIZA. N’était-il pas roi du Nduga ? Il est vrai que toute localité où vous occisiez un
roitelet hutu- il s’agissait plutôt, selon vous, de « battre l’ennemi »- cette localité, vous lui
donniez le nom de Rwesero, lieu où vous avez écrabouillé un hutu. Nous suivons de près les
actes de vos frères (de lait)9 d’Ethiopie, Somalie, Djibouti, Burundi ; et maintenant vous vous
attaquez à  nos  frères  ougandais  que vous massacrez  horriblement  et  vous dites  que vous
voulez revenir au Rwanda après vous être rendus compte que nous l’avons transformé en
paradis. Moi je suis un Munyenduga de souche et je n’ai touché aucun pot-de-vin des Bakiga
pour que je prenne leur défense. Ce que j’ai fait est de me livrer longuement à la méditation10

sur  cette  guerre  et  sur le  devenir  du peuple hutu.  Moi j’affirme qu’il  ne devrait  pas être
question  de  régionalisme  quand  on  est  aux  prises  avec  l’ennemi.  Les  militants  du
PARMEHUTU des années 1960 nous l’ont démontré. (Qu’ils fussent du) NDUGA, RUKIGA,
BUGOYI, GISAKA, KINYAGA…, ils étaient tous unis. Les Hutu d’aujourd’hui devraient
suivre l’exemple de ces ancêtres au lieu de courir, en trimballant leurs gros ventres, derrière
les jambes des enfants de Kigeri.  Les Tutsi,  pour leur  part,  ont  le  droit  de se soutenir,  à
l’image du combat que mènent les KAMEYA et RWABUKWISI en faveur des inkotanyi. De
même nous, les enfants de GAHUTU, nous avons le droit de défendre nos intérêts, surtout en
ces temps-ci où nous sommes en confrontation avec un ennemi que nous connaissons bien,
dont nous savons ce qui l’a fait fuir le pays et les intentions qui animent son retour.

Vous les KAMEYA, et vos frères, répondez-moi dans vos KANGUKA11 : Comment pouvez-
vous vous montrer si fiers de ces Inkotanyi quand ils coupent les seins de celles qui ont allaité
nos frères à nous vivant à la frontière, alors que pour notre part,  nous nous rendons bien
compte que s’ils arrivent partout au Rwanda, y compris chez moi dans Gitarama, ils vont
immanquablement éliminer leur ennemi de la même manière. Pensez-vous que nous oublions
si vite ce que KANJOGERA a perpétré contre nous, (son épée) Ruhuga n’a-t-elle pas ôté la
vie  aux enfants  des Banyenduga qu’elle  avait  agressés  chez eux ?  Quand vos  congénères
enfoncent leurs baïonnettes dans la tête d’un bébé, c’est pour le punir pour combien de (leurs)
vaches qu’il a mangées ?

Vous dites que le président Habyarimana vous a soumis à l’oppression ! Si au moins il
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l’avait carrément fait ! C’est donc cela que vous agitez auprès des Blancs pour obtenir d’eux
des armes. Pour ce qui est de la culture de l’infiltration, vous avez conquis la médaille d’or !
Vous utilisez tous les moyens possibles, jusqu’à vous servir des sexes de vos conjointes pour
pouvoir vous introduire dans les lieux les plus impénétrables.  Vous l’avez explicité vous-
mêmes dans le plan de colonisation du Kivu.

Le président Habyarimana, c’est grâce à lui que vous vous vautrez dans le bonheur et
maintenant  vous le  désavouez en prétendant  qu’il  n’a rien fait  pour vous.  Que vous êtes
vraiment ingrats. Vous êtes des NTAMUNOZA12, des NTAMWEMEZI13. (Je demande à tous
ceux qui liront cet article de vous désigner à partir de ce moment par ces noms-là). En tous
cas, vous savez attrister le GENERAL. Mais j’espère que désormais lui aussi a bien réalisé ce
que c’est qu’un tutsi. Et pourtant, GITERA avait tout fait pour l’instruire, mais je constate que
c’est à peine maintenant que la leçon est assimilée. Que cela serve de leçon même pour ceux
qui  lui  succèderont,  car  nous  n’accepterons  plus  jamais  le  favoritisme  dont  vous  êtes
bénéficiaires, d’autant plus que nous avons maintenant vu où cela nous a menés.

Habyarimana  vous  a  comblés  de  faveurs  (mais  il  s’est  retrouvé)  comme  dans  la
chanson : « Et pourtant ceux à qui le roi a donné…ce sont eux qui lui ont refusé…14 ». Vous
savez,  toutes  ces  choses,  le  Rwandais  les  a  percées  à  jour  depuis  belle  lurette.  Nous
n’ignorons pas le contentieux entre lui et KANYARENGWE et LIZINDE. Croyez-vous que
pour autant le livre que LIZINDE MUGABUSHAKA a écrit15 sur vous est dès lors réduit à
rien ? Lui, non plus, aucun hutu ne lui pardonnera, au regard de nombre d’entre eux qu’il a
trahis  et  tués  de  manière  atroce.  Les  Hutu  doivent  partager  entre  eux  le  pouvoir,  sans
s’entretuer- c’est ce que je leur demande- celui-ci alternant de région à région tout en ayant à
l’esprit qu’il doit rester ce pouvoir républicain que nous avons conquis en 1959.
Dites-moi  si  quelqu’un  d’autre  a  été  favorisé  dans  ce  pays  plus  que  KAJEGUHAKWA,
KATABARWA (et pour ce dernier, même jusqu’à cette heure-ci, vraiment ! C’est indicible),
MAJYAMBERE  et  bien  d’autres,  plus  que  les  RUBANGURA,  RWIGARA…Jamais
quelqu’un a-t-il dit à un Tutsi, en face, qu’il est tutsi, sans se retrouver ensuite dans la prison
1930.  Oh  les  tutsi,  pourquoi  ne  seriez-vous  pas  aussi  raisonnables  que  le  vénérable
RUHASHYA16, sauf que nous ne savons pas non plus vraiment ce que lui aussi pense dans
son for intérieur.

Revenons sur KANYARENGWE pour l’inciter à la méfiance (envers les inkotanyi),
c’est lui qui a pris l’initiative de les rejoindre et on dit que la NYABARONGO n’emporte que
celui  qui  va  de  son plein  gré  à  elle17.  Les  BISERUKA, MUVUNANYAMBO, LIZINDE
seraient à ce jour graciés, mais ils ont été kidnappés pour que le tutsi puisse faire accroire que
le problème n’existe qu’entre les hutu qui s’entredéchirent, ce qui lui permettrait d’entrer dans
le pays sans grand peine, en libérateur. La gourmandise des HUTU elle aussi est affligeante.
Voir  BIZIMUNGU  PASTEUR  accepter  d’abandonner  ses  parents  parce  que  le  féodal
KAJEGUHAKWA lui a donné pour épouse une femme déjà mariée à un autre homme ! C’est
sidérant.  Le  sergent  BIRORI,  après  avoir  été  entraîné  par  vous,  a  assassiné  le  colonel
MAYUYA et  vous  vous  êtes  tout  de  suite  mis  à  crier  haut  et  fort  que  ceux qui  veulent
perpétrer un coup d’Etat viennent d’éliminer l’homme de confiance du Général. Et vous avez

12  Des Jamais satisfaits.
13 Des ‘’Jamais convaincus’’.
14 La chanson, ou plutôt le proverbe se dit : « Abo umwami yahaye amata nibo bamwimye amatwi », qui peut se
traduire comme suit : « Ce sont ceux que le roi a comblé de faveurs qui ont refusé de lui obéir ».
15 La découverte de Kalinga. 
16 Ruhashya Epimaque, colonel tutsi, un des hauts gradés qui, avec Habyarimana, ont perpétré le coup d’état 
contre Kayibanda le 5 juillet 1973.
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alors diffusé des listes (de supposés comploteurs) dans le but, comme vous en avez l’habitude,
de créer une fois de plus une scission au sein des Forces Armées, afin de pouvoir au final vous
lancer à l’assaut d’une armée dépourvue de chefs expérimentés et bien au fait de la situation
d’avant 1959. Ainsi des victimes expiatoires hutu sont désignées tandis que vous, vous vous
en réjouissez en secret. Le dossier de l’assassinat de MAYUYA qui a fait beaucoup jaser finira
par être éclairci. C’était connu chez les tutsi qu’il était un obstacle car il avait rejeté depuis
longtemps  vos  propositions  d’alliances.  Et  puis,  celui  qui  montre  à  un  enfant  plus  de
compassion  que  sa  mère,  nul  parmi  nous  n’ignore  ce  qu’il  projette  par-là18.  Vous  aviez
souhaité que ce dossier fasse jeter en prison plusieurs officiers supérieurs, heureusement il n’y
en a eu que trois, mais même pour ceux-là, nous avons été attristés de constater que, suite à
l’assassinat, dont vous étiez responsables, d’un HUTU aussi éminent que MAYUYA, trois
autres, aussi importants, aient été incarcérés.

LA GUERRE  QUE  VOUS  VOUS  ETES  ATTIREE,  QU’ELLE  SE  RETOURNE
CONTRE  VOUS  ET QUE LES  HUTU  QUE VOUS  AVEZ RETOURNES  EN  VOTRE
FAVEUR, QU’ELLE VOUS EMPORTE ENSEMBLE DANS LES ABYSSES ou alors en
ABYSSINIE, nous, nous ne répondons pas d’eux. Pour ceux qui sont mariés avec des femmes
TUTSI, recherchez au plus vite le divorce, sinon votre sort sera scellé par celles-là que vous
couvez toutes les nuits. 

Je voudrais dire quelque chose sur les représentants des partis politiques. A ceux-ci
j’annonce que j’adhérerai au seul parti qui représente les intérêts de l’ensemble des HUTU.
J’ai été tenté d’adhérer de bonne heure au MDR, mais je me suis rendu finalement compte que
ceux  qui  prétendent  en  être  à  la  tête  n’ont  absolument  rien  du  vrai  hutu.  Quand
TWAGIRAMUNGU déclare : « Nous avons rejeté la féodalité des HUTU, accepterions nous
alors celle des TUTSI ? », c’est qu’il dispose de troupes là au Nord en Ouganda et même au
Burundi et qu’aussi au Rwanda il en a. De plus il y a celles du PL qui viennent de lancer une
autre sorte de guerre qu’elles ont appelée « INTIFADA ». A moins de parvenir à l’unité de
tous  les  ENFANTS DE GAHUTU, que  TWAGRAMUNGU nous explique son plan  pour
vaincre les soldats de MUSEVENI alliés avec ceux qui viendront de là-bas dans le Sud19. Pour
moi, n’importe quel Hutu, quelle que soit sa région d’origine, s’il prend le pouvoir, cela ne
serait pas un problème ; et même si l’envie lui prend de concentrer, de la base au sommet, ce
pouvoir entre les mains d’un « AKAZU »20, cela ne serait pas non plus un problème pour moi.
Prétendre qu’il pourra jamais exister un régime sans népotisme reviendrait à mentir au peuple.
Seulement, moi je demanderais que ce genre de pouvoir (cet AKAZU) soit tournant, et que
toutes les régions du pays l’exercent à tour de rôle.

On dit qu’il a commencé par MARANGARA-GITARAMA pour se fixer ensuite au
BUSHIIRU-GISENYI. Que la prochaine fois il aille s’établir à KIBUYE ou à KIBUNGO et
que l’abcès crève ! Ainsi (privés de leur atout), que pourront les tutsi contre nous ? Quand
TWAGIRAMUNGU réclame une Conférence nationale souveraine, il oublie que le FPR et le
PL sont unis comme le battant de porte et ses gonds. Ne comprends-tu pas qu’ils viendront
réclamer leurs biens d’avant 1959 ? Leurs vaches qu’ils disent que vous avez mangées, d’où
les tirerez-vous ? Quand tu sentiras que ta tête n’est  pas disposée à restituer ce que tu as
mangé, comme tu possèdes une grande fortune, ne plieras-tu pas bagages pour te sauver à
l’étranger, et nous, ne resterons-nous donc pas en train de nous étouffer dans des flots de sang
comme cela se passe actuellement au Burundi ? Moi je n’ai même pas de quoi me payer un
ticket  de  transport  jusqu’au  Kenya,  étant  donné  que  je  ne  peux  même  pas  fouler  le  sol
burundais ni ougandais.
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Pour le parti MRND, je m’abstiens également pour l’instant d’y adhérer, car lui aussi
compte jusqu’à ce jour en son sein des individus qui continuent d’entretenir le flou vis-à-vis
du peuple alors qu’il  est  de notoriété publique qu’ils sont au FPR. Comment peut-on me
convaincre que KATABARWA est militant du MRND alors qu’il a livré l’ELECTROGAZ
aux descendants de KIGERI et de KANJOGERA exclusivement. Et même aujourd’hui, pour
bénéficier d’une bourse d’études, il faut passer par le mesurage de la longueur du nez.
Que deviendrons-nous alors, nous les HUTU qui avons des nez de HUTU. Observez à la
télévision du Burundi la taille obligatoire du nez de toute personne admise comme étudiant.
Ce sera bientôt pareil pour nous dans nos universités. Nous avons été renvoyés à la houe alors
qu’il n’y a plus de terres à cultiver disponibles, et la preuve de cela, c’est que c’est nous qui
sommes devenus des « braves »21 et avons laissé la ville aux descendants de KANJOGERA et
leurs sœurs.

Quant à toi Monsieur GATABAZI, je te dis que les partis des HUTU doivent avoir un
certain programme sur lequel ils s’entendent parfaitement. Toi je sais que tu es vigilant, je ne
peux pas te comparer à TWAGIRMUGU qui passe son temps à crier en répétant à l’envi
seulement le mot RUKOKOMA, sans au moins nous donner les lignes de son programme
politique. Nous, nous pensons que si les HUTU ne se fixent pas un objectif de longue durée,
nous serons totalement passés sur le fil  de l’épée comme ceux du BURUNDI. Quand les
inyenzi arriveront par le BURUNDI, que vous n’ayez rien entrepris n’y changera rien, ils
extermineront  les  hutu  seulement,  comme ils  le  font  déjà  à  BYUMBA et  RUHENGERI.
L’exemple n’est pas loin lorsque nous voyons ce qui se passe depuis quelques jours dans le
BUGESERA :  il  mourra  ceux  de  BUTARE,  GIKONGORO,  KIGALI-sud
Gitarama(Amayaga),  CYANGUGU.  Un  autre  exemple,  ce  sont  ces  gens  originaires  de
BUTARE qui sont chassés du BURUNDI sans autre reproche que d’être HUTU ; les tutsi qui
s’y rendent eux sont accueillis avec plein d’égards. Sachez, vous qui représentez les partis
politiques, qu’ « un pays sans stratégie est un pays voué à la destruction22 ». Les aveugles qui
ne voient rien exceptés, cela est clair pour tout le monde que tous les Tutsi sont membres du
PL. De plus, il est prévu le retour des réfugiés qui vont alors renforcer le nombre de votes des
tutsi.  Ce qui veut dire que ceux qui sont au FPR adhéreront tous au PL. A eux seuls, ils
peuvent atteindre plus de 35% de voix tandis que les autres partis politiques vont se partager
le pourcentage restant sans qu’aucun d’eux n’atteigne ce chiffre-là. Et là, ils prendront à coup
sûr  le  pouvoir !  Rappelons  également  qu’ils  possèdent  une  armée,  des  pays  amis  à
(BURUNDI, OUGANDA) qui ne seront d’ailleurs pas eux, encore entrés en démocratie à la
lumière de leur programme actuel. Ils sont à l’affût pour venir soutenir, le moment venu, les
TUTSI contre le Rwanda.

Vous alors les responsables des partis politiques, assurez-nous que les hutu doivent
être unis, car ce sont eux qui sont gênés par le régime qui serait instauré suite à leur manque
de vigilance, et sachez par ailleurs que lorsque le Tutsi tient (le pouvoir), il ne lâche pas, tue
sans crainte aucune, qu’il possède l’art du mensonge, surtout à l’égard des nations étrangères
qu’il ne craint pas comme nous nous les craignons.

Ma conclusion est que tous les partis politiques qui prétendent lutter pour les intérêts
du peuple majoritaire devraient se battre pour que la REPUBLIQUE soit pérenne et prospère
dans notre  pays.  Une fois  lâchées,  les  paroles  ne peuvent  être  rattrapées23 :  le  PL nous a
annoncé qu’il ne reconnaît en aucun cas la Révolution de 1959. Et là c’est, sûr, il était sérieux.
Pour vous en assurer, allez partout dans ses meetings, c’est toujours le même refrain. Il y a par

21 En référence à une chanson alors en vogue louant le courage des  chômeurs de Kigali qui sont retournés à la 
campagne pour soi-disant se consacrer aux travaux des champs plutôt que de rester vagabonder dans la ville.
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ailleurs des gens du PL qui se cachent dans vos partis, ce sont eux qui vous trahiront. Ce sont
ceux-là  qui  ont  refusé  de se libérer  des  chaines  de la  féodalité  en  épousant  des  filles  de
Kanjogera qui a exterminé nos bébés avec son Ruhuga. Ce sont également ces Tutsi qui se
dissimulent dans les partis MDR, MRND, PSD…

 Je  rappelle  aussi  aux  KAMEYA,  RANGIRA,  RWABUKWISI,  que  nul  autre  que
HABYARIMANA ne les  protège,  lui  envers  qui  ils  continuent  de  se  montrer  hostiles  en
prétendant qu’il persécute les tutsi ; seulement, s’ils le perdent, leur situation sera tout autre.
Qu’ils arrêtent aussi de semer la zizanie entre nous et nos frères hutu Bakiga, avec qui  nous
avons  besoin  de  collaborer  en  nous  inspirant  de  l’exemple  de  nos  vénérables  ainés,
KAYIBANDA,  MBONYUMUTWA,  GITERA…qui  se  sont  alliés  aux
RUSINDIZANDEKWE, BANZI, MPIRANYA…

Que notre Rwanda fasse tout son possible pour lancer au plus vite la télévision et
qu’ainsi  l’indifférence  qui  se  remarque  dans  Kigali  et  ailleurs  diminue.  Quant  à
TWAGIRAMUNGU et compagnie, qu’ils sachent que le Tutsi défait le hutu par le biais des
alliances. Qu’il nous dise, si lui n’est pas non plus hypocrite, ce que son pacte avec le PL va
nous rapporter à nous les HUTU. Personnellement, je souhaite que l’on nous trouve un parti
politique exclusivement hutu afin que les tutsi se calment et cohabitent avec nous tout en étant
convaincus qu’ils ne peuvent pas nous battre par la  démocratie.

Si  ce  genre  de  parti  voit  le  jour,  c’est  celui-là  que  je  rejoindrai.  Sans  quoi,  je
continuerai à m’abstenir. Que mon écrit-ci soit publié dans le journal KANGURA, car j’ai
constaté qu’il est le seul dans lequel un hutu exempt d’hypocrisie peut s’exprimer à cœur
ouvert. Je demande à tous les  hutu, où qu’ils se trouvent, de m’apporter leur soutien pour que
nous libérions le Hutu car il y en a qui pataugent encore dans les ténèbres, enchainés toujours
qu’ils sont par l’ennemi ‘’NTAMUNOZA’’. Ce sont surtout ceux-là qui sont mariés à des
femmes Tutsi, ainsi que ceux qui sont manipulés par les tutsi dans le but de leur faire haïr
leurs congénères dont ils partagent l’ethnie, sous le prétexte qu’ils ne sont pas originaires des
mêmes régions. Les tutsi nous ont dit depuis longtemps qu’il n’existe aucune relation entre
eux et nous, je ne sais pas alors pourquoi nous cherchons à nous rapprocher d’eux.

J’exprime aux hutu mes vœux pour qu’ils gagnent cette guerre ainsi que toutes les
autres que les Inyenzi continueront de provoquer.   

NDUWUMWE Silas 
PVK.


